
[4181 Canadian Journal of The Ear Tick, Otobius Megnini December, 1957Comparative Medicine Vol. XXI, No. 12

SUMMARY
The ear tick, which is native to and is widely distributed in North and

South America, has been found in Canada only in the southeastern portion of
British Columbia. It infests a wide range of hosts, including man, but is recog-
nized primarily as a parasite of ungulates. In British Columbia it has been
found in mountain goats, mountain sheep, mule and white-tailed deer, elk,
cattle, and a house cat. Ten cattle are known to have been killed by this tick in
British Columbia in 1955 and 1956. Symptoms are "head-heaviness" and
loss of appetite, followed by loss of muscular co-ordination and collapse. No
abnormalities were found during autopsy or by sectioning nerve and brain
tissue. Because the nymphs are found only inside of the host's ears they are
seldom detected. As the native ungulates and domestic animals share theit
ranges in infested areas of British Columbia, it is in the public interest that
this tick be given wide publicity.
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UNE EPIZOOTIE EN FRANCE, EN 1714

by JEAN-RODOLPHE BORDUAS2

Au cours de longues et patientes recherches effectuees dans la region de
Lyon (France), - lieu d'origine de ma famille, - je suis tombe par hasard
sur la relation d'une epizootie qui, en 1714, ravageait le betail de la region.
Je m empresse de vous la communiquer in extenso:

"Que cette presente annee 1714, Dieu irrit6e contre nous a fait sentir sur
le public les terrible effets de sa colere qui est que le betail destine au labourage,
comme tous les boeufs et vaches, est presque tout mort d'une contagion in-
connue, car on y remarquait differentes sortes de maladies. Dans cette paroisse
de Genay, il est mort 300 couples faits, et par la misjericorde de Dieu qui
s'est laisse flechir a nos larmes et a nos prieres, il en est rest' environ un cent.
Cette maladie a commence a la fete dudit Genay, qui est de Sainte-Madeleine,
le 22 juillet, et est finie a la fete de tous les Saints ou a peu pres. Toute la
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province et le reste du royaume (Franc-Lyonnais) ont ete affliges plus ou
moins. Ce qui est admirable, c'est que Dieu qui, sur la terre, nous chatie tou-
jours en P,re et, par sa Providence, recula la rigueur de l'hiver pour donner
aux gens le temps de charrier leurs grains avec quelques chetifs chevaux et vaches
qui leur restaient; de battre leurs bles, de faire leurs semailles; en sorte que nous
esperons, selon toutes les apparences et contre l'attente de bien des personnes qui
ne refle'chissent pas assez que Dieu ne nous chatie que comme un pere. Nous
esperons, dis-je, une belle recolte et le prix du ble a deja diminue d'un bon
quart." (1)

Ne serait-ce pas a cause de cette epizootie - ou a la suite de nombreuses
autres semblables - qu'aurait ete fondee, a Lyon meme, par Bourgelat, en
1 762, la premiere ecole veterinaire du monde? De petites causes ne peuvent-elles
pas, parfois, produire de grands effets?

De nos jours, malgre que nous reconnaissions toujours la Toute-Puis-
sance de Dieu, le developpement de la science nous a appris a nous aider nous-
memes devantage et a ne pas nous laisser aller 'a vau-l'eau sous de fallacieux
pretextes.

L'epidemie de fievre aphteuse qui a sevi en Alberta, il y a quelques annees,
n'a-t-elle pas ete enrayee rapidement par la prompte intervention du medecin
veterinaire? La suppression rapide de cette maladie contagieuse et mortelle
du betail a epargne des pertes sensibles a l'eleveur, tout en conservant au peuple
canadien le cheptel et les stocks alimentaires indispensables a l'economie
nationale.

Le medecin veterinaire, conscient des devoirs de sa profession, a un role
de premier plan a jouer dans la societe. Lui a t-on toujours facilite la tache?
Lui a-t-on jamais manifeste sa reconnaissance pour le bien qu'il repand autour
de lui?

Souvenons-nous que son devoir le plus imperieux lui commande d'assurer
Il'animal une sante parfaite, gage inestimable de notre propre securite.


